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JROPI^IJ DU Pg.a'.IER 
(l’ectria Galligena) 

Ce ciiampignon est responsable d'une maladie grave, assez fréquente sous nos climats 
|| dans les vergers plantés en terre humide et compacte. 

Il est la cause de lésions très caractéristiques désignées 30U3 le nom de chancre, 
et il s'installe à la faveur de blessures préalables, même si bénignes soient elles : cica- 
trice foliaire, plaie de Taille, fissuration de l'écorce, plaie due au gel# 

, . Autour du point d'infection apparaît en tout premier lieu, sur l'écorce, une tache 

déprimée de couleur orun rougeâtre ; celle-ci s'étend progressivement en surface et en profon- 
deur provoquant le craquellenent de l'écorce. 

oi l'attaque a eu lieu à la base d'un bourgeon, cclui-ci meurt. 

Les rameaux de petit diamètre présentent au niveau de l'attaque un étranglement en- 
traînant le désséchemcnt de la partie supérieure du rameau. Une attaque de ce genre en cours 

de végétation peur ainsi amener la disparition de fruits se trouvant sur les coursonnes attein- 
tes. 

, Par contre, dans le cas d'un rameau de gros diamètre, si ce dernier survit, le chan- 
cre s'étend en profondeur et se développe pendant plusieurs années consécutives, et se caracté- 
rise par une sene de rides, bourrelets et fissurations concentriques. Le rameau atteint est 
déformé et près en je une enflure locale plus ou moins prononcée. La plai* chancreuse peut se 
prononcer de façon telle que les tissus du bois soient mis à nu. Le développement du chancre 
aooutitja un affaiblissement progressif du végétal et favorise l'introduction des insectes 
^en paruicu_ier le Puceron lanigère) et des agents de pourriture. 

^ ^ f ome . oonidienne (£y'lindrocarg^n_iqali) apparaît sous l'aspect de coussinets blan- 
châtres dans les rides, la forme de conservation Tpéritiièces ) est groupée en petites masses 
sphenques, rouges, orillantes, fixées sur les parties mortes du chancre. 

Sur ies fr uits, le champignon se développe au niveau des lenti celles de l'oeil ou 
du pédoncule. Il entraîne alors l'apparition d'une tache de pourriture à contour arrondi sur 
la pelure qui se plisse et se couvre de coussinets conidifères blanchâtres, 

. . — e — X^cJijCie ^b^nda^ent sur les chan cr e s par t emps_dqux et humide# 

— ^^ s ^i£n_d^s_c^ridie_s sériait surtout £n_aut_omne_^ infectant ainsi les rameaux prTncipalement 
au niveau des cicatrices foliaires. La projection des ascospores se fait à la sortie de l'hiver. 

C'est à partir des chancres existants que se réalise la contamination des fruits 
un peu avant la récolte. 
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US?'. IODES DE LUTTE 

Les ^^^uents grèvent ifs__v is_e n_t h interdire j^a_c£nj^aniina^i£n_au moment^de. la__ 
^i^s^miiia tion ^n_autqme_dœ^onLdies__e - t au print emjws_aes_a : 3cqspqres . 

Il faut alors couvrir les cicatrices laissées par la chute des feuilles# 

oous nos climats et surtout en automne humide et frais 2 à 3 traitements sont né- 
cessaires. 

Le premier traitement sera réalisé au l/4 de la chute des feuilles. En cas de be- 
soin effectuer un passage à la moitié de la chute des feuilles. Pour ces deux premiers 
traitements, on peut utiliser 250 à 500 g de cuivre métal / El. 


Un traitement au 3/4 de la chute des feuilles est nécessaire pour éviter les infec- 
tions les plus redoutables de la fin de l'automne. ^ ^ 

Tournez s' il-vous-plait. J s 



Préférer pour cet usage ur.e formulation suffisaient tenace et persistante. 

lie pas hésiter au besoin à activer la chute des feuilles artificiellement en for- 
çant les doses, utiliser au minimum 500 g de cuivre métal à l'hl. 

Par la ouite, le traitement réalisé au gonflement des bourgeons peut se montrer fort 

utile. 

D. MORIN 

Ingénieur de3 Travaux Agricoles 


GROSSE _A LT I3E__DU^_CQLZA^_ g'IIIVg R _ g fflgj g Lg 


Le temps chaud et largement ensoleillé que nous connaissons depuis quelques temps 
est assez favorable à l'activité de ces insectes. 

Ii est vivement recommande de surveiller attentivement les cultures de colza d'hiver 
et plus particulièrement les bordures et ceci par une journée ensoleillée. 

Intervenir théoriquement lorsque l'on remarque 2 grosses altises par K 2 ou, de 
façon plus pratique, lorsque l'on observe des insectes môme épar 3 . 

Bien entendu, la. destruction des in3ecte3 avant la ponte est plus recommandable. 
Cependant, lorsque ce traitement n'a pu être réalisé ou n'a pas eu de résultats suffisants, 
il est possible de détruire les larves à l'intérieur des pétioles en faisant jouer l'effet de 
pénétration à l'intérieur des plantes de certains insecticides. (Parathions par exemple ) 

Ce dernier traitement devrait alors être pratiqué en fin d' Automne (soit en ce mo- 
ment) alors que la pénétration des larves dans les pétioles est encore assez limitée. 


MOUCHE CRIEE DES CEREALES 


Cet insecte cause parfois des ravages importants dans les cultures de céréales à la 
sortie de l'hiver. 


Il convient, pour limiter les attaques de ce parasite, de réaliser un enrobage des 
semences a l'aide d'un insecticide judicieusement choisi. Ce produit pourra protéger suffisam- 
ment la semence si les précipitations de l'hiver ne sont pas trop abondantes et n' entraînant 
pas le produit. 

On choisira l'une ou l'autre des matières actives suivantes : 

- le. DIETKION : à la dose de 150 g de matière active par quintal, 

- . 1* jlDOSULFAN ^ : a la dose de 200 g de matière active par quintal. Cette substance est quel- 
quefois associée au lindane dans certaines spécialités commerciales comprenant en outre aussi 
un anticryptogamique et un fongicide. 

- le. LINDANE : h la dose de 80 g de matière active par quintal de semences. 

Rappelons que 1 ' heptachlore , s'il protège efficacement la semence contre le Taupin 
ne peut être efficace vis à vis de3 attaques de la Mouche grise. 

La désinsectisation des semences s'impose plus particulièrement en cas de semis 

tardifs. 
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